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de douceur

Je t'aimc, o mon ami, tu peux croire eil mon coeur.
Ton sourire m'est eher, plus eher que la lumiere.
J'ai senti cet appel vibrant, cette priere,
Et mon äme a fremi, captive du bonheur.

La nuit calme nous berce en un chant de douceur.

L'air ambiant est heureux, on dirait qu'il espere
Quelque chose de plus qu'une heure grise ou claire
Perlant sur tes longs eils, je viens de voir tin pleur.

Est-ce peine ou plaisir, ces Iarmes qui scintillent.
Tes beaux yeux sont ombres sous leurs voiles et brillent
D'un eclat pur et beau comme j'aime les voir.

Je sais que ta jeunesse est pure et radieuse,

Et ne voulant ternir un seul de tes espoirs,
Mes mains de marbre et d'or se rejoignent pieuses.

Hellem.
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